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Mesdames, Messieurs, 

 

Le Président du Sénat, M. Gérard LARCHER, m’a chargé de vous 

transmettre le message suivant : 

 

«  Deux semaines après la participation du Président 

de la République française au sommet d’Abuja, le Sénat se 

félicite d’accueillir ce matin, pour la première fois dans 

l’histoire de son partenariat avec Business France, un grand 

colloque consacré au Nigéria.  

Nombreuses sont les raisons, en effet, de mieux faire 

connaître ce géant africain au potentiel exceptionnel auprès 

des acteurs économiques et de nos concitoyens en général. 

 



 

 

2 

2 

Avec plus de 180 millions d’habitants, le Nigéria est 

évidemment une puissance démographique. Sa population 

représente plus de la moitié de celle de l’Afrique occidentale et 

au rythme actuel, elle pourrait atteindre les 400 millions 

d’habitants en 2050, en se hissant au troisième rang mondial, 

devant celle des États-Unis ! D’ores et déjà, Lagos est une 

mégapole de quelques 20 millions d’habitants et 12 autres villes 

dépassent le million d’habitants, ce qui génère d’immenses 

besoins en infrastructures. 

Le Nigéria est également devenu la première 

puissance économique d’Afrique, forte de ses ressources 

naturelles et de son dynamisme entrepreneurial. En effet, 

depuis 2014, le PIB du Nigéria a supplanté celui de l’Afrique du 

Sud, avec un rythme de croissance soutenu, de 6% en moyenne 

par an. Il convient de souligner que malgré la chute du baril de 

pétrole, l’économie nigériane a ainsi généré en 2015 plus de 

richesses que l’économie sud africaine… 

Il faut remarquer enfin sous l’angle institutionnel que 

le Nigeria est une démocratie et qu’il a su conforter son statut 

démocratique, l’an dernier à l’issue d’un processus exemplaire, 

avec la première alternance depuis le retour de la démocratie en 
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1999, ceci malgré une situation sécuritaire difficile, en 

particulier dans le nord-est. 

Dans ce contexte, nous nous réjouissons vivement de 

la qualité de nos relations bilatérales, qui se sont encore 

densifiées au cours des dernières années, notamment à travers la 

lutte contre la menace terroriste de Boko Haram. Le Président 

Muhammadu Buhari qui est venu à Paris en 2015, réservant à la 

France sa deuxième visite bilatérale hors du continent africain et 

le Président François Hollande qui s’est rendu deux fois, au 

Nigeria depuis 2014, l’ont rappelé avec force. Le rapprochement 

entre nos deux pays est incontestablement un des axes de notre 

politique diplomatique en Afrique à long terme… 

Comme vous le savez, le Sénat est très attentif à tout 

ce qui peut développer la présence française dans le monde 

et accompagner la diplomatie nationale. J’ai reçu le 4 

décembre 2015, M. Abubakar Bukola Saraki, Président du Sénat 

de la République du Nigéria qui dispose d’une organisation 

fédérale très intéressante. Je tiens ici à rendre tout 

particulièrement hommage à l’action menée par le groupe 

interparlementaire d’amitié France-Afrique de l’Ouest conduit 

par son Président Jacques LEGENDRE, ainsi qu’à l’implication 

de ses membres et de son président délégué Charles REVET.  
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Mes remerciements vont aussi à toutes celles et tous 

ceux qui ont permis la tenue de cette manifestation 

internationale : Mme Muriel PĒNICAUD, Ambassadrice 

déléguée aux investissements internationaux et Directrice 

générale de Business France ; M. Hakeem Olawale 

SULAIMAN, Ambassadeur du Nigéria en France ; M. Denys 

GAUER, Ambassadeur de France au Nigéria ; et M. Bertrand de 

LA FOREST DIVONNE, Directeur de Business France 

Nigéria,  qui vont intervenir tout à l’heure dans les tables rondes. 

Votre présence, ce matin, atteste bien de l'intérêt tout 

particulier que nos entreprises accordent à l’Afrique et au 

Nigeria en particulier, qui est la première destination des 

investissements français et le premier partenaire commercial 

de la France en Afrique subsaharienne… Ce pays offre des 

perspectives prometteuses dans de multiples domaines : 

l’énergie, les transports, l’agro-alimentaire, les infrastructures 

maritimes, la grande distribution ou encore la santé. Autant de 

domaines où « l’excellence française » est reconnue.  

La Haute Assemblée que j’ai honneur de présider 

entend contribuer, en renforçant ces liens privilégiés, au plein 

épanouissement  de ces potentiels. 
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A tous, je souhaite donc de fructueux travaux, qui se 

poursuivront encore cet après-midi au Sénat par des entretiens 

personnalisés, en souhaitant qu’ils contribuent au 

développement de nos investissements et de nos échanges 

réciproques, au service de la croissance et de l’emploi ». 


